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qu» la crédit sus mentionné sera imputé sur laa res
sourças dl*p»nibles da l'exercice couranl.» 

M. DKI.KPORTK.BATART fait remarquer que M. 
Yves Guyot a aalM la Chambre d'un projet de sup-
pre Ion des octra ls .quela Commissionparlementaire» 
non, .née à cet effet, est favorable au projet, et que 
1» | r id«nce dsmsnde au moins d'ajourner l'établis-
sem nt dg nouveau b u r e i a d'octroi. 

M. LOUAGE répond que les s joumessents succèdent 
AUX ajournements, et que ce serait fatiguer Ja Ccm-
mli . jn que d'ajourner une fols de p lus . 

M. LE DocTEUa DERVILLE dit que la suppression dei 
o c t i o l s s a r a facultative, et qu'une ville qui a autant 
da charges que Koubalx ne pourra, en tous cas , faire 
Mtta supprs-elon. avant une quarantaine d'années. 

M P . DESTOMBES jxpl'qTe que, si mens» l'on sup
primait l ' o c r o l , la construction pourrait être trans-

o r m « en châ!»t de ntciti'.ié, ou en kiosque pour la 
venta du Journaux. 

M. DVLEI'OKTE trouve que Ici dsponses s'élèveront 
bien à 11C00 fr. 

M. LOUAGE. — Le d s / l s a été très-exactemeut 
étab' l . 

M. TIEKS critiq 10 la plaa de 1*. construct ion , les 
eleCaotOSM, les pierres bleuet.choie » la ju in» pour un 
b â i i u e n t qui doit avol- cette dest inat ion. I! propose 
da réduire le devis à 7.000 francs. 

M. LE DOCTEUR DERVILLE. — Vous dUes que la 
c o n t r a c t i o n va hien coûter 18,000 francs, et puis vous 
proposez 7.000; Ja ne comprends pas ce t te réduc
tion. 

U. T I E R S . — Cj que Je demande, c'est de faire 
moins beau, e t de ve i l l er aux Intérêts des contr i 
buables. 

M. LOUAGE. — Ce que M. Tiers prend pour des 
clochetons, ce sont des pots de cheminée . 

La préposition da M. T.ers as tre jatée e t l e s con
clusion» du rapport sont adoptées . 

L ' a l i g n e m e n t d u c h e m i n d e B s i b i e u x 
e t l a p r o l o n g e m e n t d e l a r u e D a m m a r t i n 

La Conseil approuve la nouvel a l fgaemcnt du che
min de Burbieux et vote le prolongement de la rua 
Dammartin Jusque la rue d'Hem. 

M. DKLEPORTK BAYART demande de reet ' f sr aussi 
rallsmeinont d» la i ue d'Hem. U . t œ j est . jnvoyé 
aux Je et Ira Commissions. 

M. L B R O U Q E . — Il ne fournira Jamais ce que l 'autre 
i fourni. 

M. LE M A I R E . — I l s fourniront tous deux leurs 

U n n o u v e a u p l a n d e l a v i l l e 
Le Conseil vote un crédit da 4.000 francs p o u r l o 

t irage de MO exemplaires d'un nouveau plun da la 
vi l le . Ce plan sera vendu aux habitants. 

T a x e s d ' o c t r o i i n d û m e n t p e r ç u e s 
La Conseil vole un crédit de 1,262 fr. 65 pour le 

remboursement, a MM. Hotte , D o n - c l u s e et Cia de 
toxsM d'octroi.lndûment perçues. 

L e s e n t i e r d e C o u r c o l l e s 
Le Conseil vote la rectification du semier de Coui -

celle< et l'ouverture d'une m a , partant de la i ue de 
Lanr.oy et se dirigeant vers le carrofour de la rua 
des Trols-Ponts et de la rue de Mons. 

S a p e u r s - P o m p i e r s 
Le Con«-l! vote nu crédit de 183J fr. pour l ' iuslal-

latlou ds trois nouveaux avart steura d'Incendie et 
d'iai-- sonnerie . 

Le Conseil autorise l 'Administration municipale à 
passer un bsil avec M. A . Bouche i.:.ur l'occupation 
d'un local rue de Condé,affecté au dépôt d'une pompa 
i (nc .ndle . 

M. Blauchot donne ioetura du rapport suivant qui 
est ii '.opté : 

« l i e ï s i eurs .Jans la I S I M I du :J7 fceombre derafer, 
vous avez renvoyé, à c o i . i --xamou, nue proposition 
de M. L?pcrs t tudaut à a.cori i .r . aux rfeaear* pom
pier. . une indemnité annuel le il» tant fra'.ia, e:; 
subs tutlon dd la somma de DO francs jusqu'ici 
alloi. a et de l' indemnité payée à raison de 2 .50 par 
gard. de nuit . 

s Les membre* da vos Gj et Ire Commissions sont 
d'av' do ne rien chanjr*»r au moda de rémuuéral ioa 
eu v iicur, mais ils e-:;aioji! qu'on pourrait élever, 
da 50 a 65 francs riudouii . ' t- anuuel io acco.'Jue aux 
aap* :i-s-pompiers. 

> S: vous partagiez l eur n a a t i r e devoir , 11 y aurait 
l ieu a prélever, sur l . s ressources disponibles de 
l'exe i;lce ltbU. u » ̂ o m ^ ; iê 1.890 francs qui per
met; j i t d'ses irar ce l te m—mr* a partir du l t r Jan
vier jriiior. » 

L ' e m p r u n t d e 9SO OOO franoa 
M. LE DOCTEUR CARRKITE riomi* l e c ' u i e d'un rap

port iailf * la réalisation da l 'emprunt de PSO.OOO 
frai destiné au rachat des titres délivrés aux an
cien concessionnaires et à l 'a^raudissemeut du 
cini ère. Il propos >. au nom de la Ire Coromisslou, 
d'au; onver un cahier des charges deut voici las 
parti * principales : 

Il ra émis 9.800 titrée au porteur dp. cent francs 
c h s c i i i . maie l e s souscripteurs auront la faculté de 
demi :d«r des certtf lc\t i nominatif* e u c c h a r R i des 
ob l i , i t o n s qu'ils déposeiont s ia Ciiv^» mui.iclp*!.. 
conf mimant aux MsfjSHMiSMS des articles 12 e1-
suivi ' ts du K-g. i iu-et asBaexéMl décret d u ï 3 Jui a 
1879. 

Ce- titres rapporteront i 0[0 a i n i i i ê t par a u . La 
droit le transmission sur la capital et la taxe sur le 
rêve: i à la eharjr* ém obtitiatai;»:-. 

L» sousertptJoa durera deux jours et aui-i liV'i aux 
d-itet (ue il.tera l'Âtirii^iîbt-atio.i muuicipalo. Le r** 
ceve i muni. ..a: en s-ra chaifcé »ia*i q i e l e s b i D -
qule . ; ;:es dernier* raeevreatl n i Commission 
qu'ar et ;;i l'AdaBfntstraUon mun'<''pale. 

SI lacMftrwds aMIgatlans souserttM dévastait le 
Bomlire da -'.SOO, U aerast i-.it u.. « i - - ' . c i i on proper-
tlooi I le. S r..ni exceptée» ù ia réduction, l . s sesas* 
c r l p i . n . s'appliquant a u n e seulo obl igat ion. T m -
telol- . «1 le nombre des souscripteurs d'unité excédait 
la q.i.intité da 9 8 0 0 , la répartition entra eux de* 
titre émis se ferait par vole da tirage au sort . 

L i - obligations seront llhérablea m dcox verse-
m e n ; ' , tavoir : Dix franc, ou souscrivant; quatre-
vtog' dix francs u pi-smièrs réqnlsltloa du >ecaveur 
muc:elpal . 

Il ne sera pas idmi» de libération anticipée. 
« l 'a intérêt de 5 o | o par an aaia retenu aux obliga

t a i r e qui n'opéreront p*s le versement de Huano-
vlnc* dix-neuf francs daus un délai de cinq JMurs à 
partli da l'avertlssemout dudit receveur, et ) . vente 
des lllra* se fera i.nx r*sqa«a et péril* de ceu*. qui ne 
se se iont pas acquittés dans le mois qui suivra l'expi-
ratlou d-. ce délai. 

Les intérêts seront serv1 ; pur sewestro le 15 juin e t 
le 15 décembre. 

U.io partie des obligations sera remboursée chaque 
auoéc . a la suite d'nn tirage au sort et conformément 
au tôbleau d'amorti.--emer.t, en présence lie M. 'e 
Mai>-e ou de son délégué, de deux Cuusoiilei s Muni
cipal par lui sMaigMa et du Ri**vaut municipal . 

Les t i tres rerent délivres lors i i i vorsamout do 
quatre-vingt u l . tune*. L'emprunt sera amorti en 
30 t r s . 

l*r. première Commission propose, tr. outre, le vote 
d'un crédit de 9.000 fr. pour les (rais. 

Une discussion s 'engage.M. Brlet propose de payer 
par a î n é e , au lieu de p i y e r par semestre, et de faire 
des obligations de 100 et da ÔUO fr. Après diverse* 
répliques, M. Brlet u .o i fil sa proposit ion:obligation* 
de aj'J fr. s t payement par s eme i t re . 

Lei coucluslous d u rapport, » (*e cotte modlfi.a-
t ioc, sont adoptées . 

L. Cesaell aborde ensui te l 'examen des rapports 
p a r t i * à l'ordre du jour de la séance d'aujourd'hui. 

L a C o n d i t i o n p u b l i q u e 
L Conseil vote un crédit «upplémart - i re da 

M.30U Iraucs pour sol Hr.aprcj expert! 10, l es travaux 
de c.jjBtrncllon de la Condition publ ique. 

U . touReois-PuELLEMMUs présenta une obacrvation 
da s laquelle li tervlei.neiit l e s noms de M. Louage, 
con -lil-r municipal, at da M. B j u r g o l s i l l s . 

Il -e pialot que M. Louage, dans l'expertise de l a 
toit i e, a acculé l 'entrepreneur, M. Bourgols i l l s , 
d'av.iir i^lacé un zinc inférieur en qualité a ce lu i spé 
cifie dans le cahier des charges . Il ajouta que M. 
Loi) ;•« a fait une fausse déclaration. 

M. LOUAUK. — Je protesta énerglquement contra ce 
que vient de dire M. Bourgols. J'ai fait mon devoir et 
riei que mou devoir. 

U . L I M A I R E . — 11 eat Inutile de revenir sur cette 
•fjalras 

L ' H ô t e l D i e u 
L Conseil vota un crédit de 12.355 fr. 50 pour l e 

moi lier des nouveaux dortoirs de l'Hôtel-Dieu. 
Ai. DsnueHY demaude lin.stalli .tlan de dispensaires 

de quartiers. 
M. LE I.OCTELR DEUVILLB fait remarquer qu'il a, il 

y » o i.i), i(..::l It Conseil do ia création dans les 
quartiers, de dispensaires de consultat ion. 

M LE MAIKS. — Oa s'en occu, .». 
i i . LE DOCTEUR DERVILLB — Quant à l 'eteblts ie-

mai.'. d'bâpiiaux de quartiers, ce n'est pas réal isable. 
Q u e s t i o n * d i v e r s e s 

L Conseil vote de* crédit* pour travaux i l 'école 
da la rue Delezenne, e t pour le déplacement, de la 
base île de la rue de Lannoy ; II accepta l'offre de 
156 fr. l e mètreoffart par M. T h . Leurldan, pour 
altération <ie parcel les inutile» rue de la Gare, et 
auto Isa l'admit.lstrailon à nomnior des experts pour 
Indiquer la base d'un échange de terrains, rue da la 
Gare, avec la Bat-que do Flandre . 

L prononce le c lassement de la rue Neweomen . e t 
vot- un crédit de 7,000 fr.pour placement de rocail le* 
au parc de Barbleux. 

L; Conseil, en r e p o s e à an* r:r:lama'Ion de M. 
Jourdain àlol ly , décide que d . - o m ? i s toute affiche 
****** sur une murail le de la vllie donnera l ieu a la 
pei ce pilon : 

1' Du droit fixe do ï f r a n c s par affiche et 2' du droit 
de location a n été a 1 franc par mètre carré «t par 
année. M. Jourdain serait Imposé par application de 
ce principe. 

Ii décida que dans la partie comprise entre la rue 
de Lille et la rue des Art» la rue de 8 o u b l s e a u r a 
do ize mètres de largeur ; que pour ia partie com
prise entre la rue des Arts et la rue de Sébastopol 
le» al ignements actuels seront conservés en raccor
dant les angles 37 et 39. 

Il approuve la révUioa des prix du cahier deacbar-

Ses pour la m!3e en adjudication da la fourniturj de* 
enrèes alimsntaire* nécessaires aux chevaux. 
M. LaRouo* demande qua l'on accord* à chaque 

adjudicataire, toutes les iouraiture* auxquel les U a 
droit . Il fait, à ce sujet, allusion à uns affaire de li
vraison de pôtrola à la vil le, et espéra, dit-il , que 
ce la * e s e renouvellera plus. 

M. LE M A I R E . — L'adjudicataire dont vous parlez ne 
sera pas lésé . 

Icts 
M. G. LBCLBRCO. — Ja ne vol* pas que l'Adminis

tration ait Jamais failli à sa parole. 
Le Conseil vot« un crédit supplémentaire de 762,18, 

pour l a fourniture de l 'eau nécessaire aux besoins 
communaux. 

L ' a l i g n e m e n t 
d e s r u e s d e 1 H o s p i c e e t d u B o i s 

M. CHÉROX i l tun rapport dans lequel ,passant outre 
a certaines protestations. Il propose au Conseil da 
maintenir sa précédents délibération relative à la 
modiflî-.'.loa des allgr-ements des rues da l'Hospice e t 
du Bois . 

Après une ais-'-z longue discussion, le Conseil re
jette une proposition da M. Brlet demandant l'ajour
nement da la qiicstiou. 

M. W I L L E M Drapa** de voter la modification de 
l'allgr.omonc sous réserve d'axproprlar, dan* six ans 
seulement .Cette proposition est éga lement repoussée 
ot les conclusion* du rapport sont adoptées . 

U n é g o û t c o l l e c t e u r 
Le Conseil autorisa l'exécution de la section de 

l'ègi ût collecteur comprise entra la place du T n c h o n 
et la pr.nl de la rue des Arts. L» dépense est évaluée 
à 75.000 francs. 

M. L . Wi l l em quitta la sal le des séances . M. Bour-
goU-Dhel lemmes est sorti depuis quelques minute». 

L e s f o u r n i t u r e s c l a s s i q u e s a u x é l è v e s d e s é c o l e s 
c o m m u n a l e s e t l i b r e s 

M LE IOCTEUR DERVILLE donne lecture du rapport 
suivant : 

• Messieurs , vous avez renvoyé à vos Ire , 2a at 4e 
Commissions la budget de 1889, avec la lettre de M. 1* 
P r é > t qui l 'accompagne. 

a Parmi les réductions imposées figure une somme 
dr 3S.0O0 francs, représentant approximativement la 
Dart revenant aux élèves des écoles l ibres dans le 
crédit total inscrit a l'art. 99 du budget . 

» D a p i è s l a lettre de M. le Préfjt , cette réduction 
a u , a t été Imposée, en vertu d'une décision d u Con
seil d'Ktat du 29 juillet 18SS. Cette décis ion,ou plutôt 
cet avis (c*r II n'y a eu qu'un simple avis éma
nant , i l est vrai, du Conseil d'Etat toutes sections 
réunies) porie que les communes ne pourront sub
ventionner le* écoles priveje qu'en justifiant, d'après 
l'art. 145 da ia loi municipale du 5 av i l i 1884. q u e l l e s 
peuvent f . ire face à toutes les dépenses obl igatoires 
• ans avoir recours à aucune recette extraordinaire, 
te l le que cent imes additionnels, etc . 

s Les observation* da M. le Préfet seraient donc 
Jcstiflabl'-s, »l vr.ii* av'tz voie une subvention aux 
. rôles privées . Te l le ne paraît pas avoir été la déli
t - ra t ion «lu Conseil. E a votant un crédit sous la 
r u b r i q u e s u i v a n t e : « Acquisition de fourniture! 
» classiques destinées aux élevés des écoles élcmen-
» ta ires communales et libres-», le Conseil a eu s u r 
t o u t pour but , dans une mesure d'assistance, da 
faire une répartition équltub!) de ces fourni ures 
entre tous les enfants, sans distinction aucune et 
s*ni se préoccuper de savoir s'ils fréquentaient les 
écoles publiques ou les éc-.les privées . Il a considé
ré l 'al location dos> fournitures c lass iques comme un 
secours accordé à une certaine catégorie de nécesl-
teux ui qui ne doit profiter qu'à ce» nécess i teux eux-
mêmes . 

» Le Con.-ell, on un m o t , s'est fondé sur ce principe 
d'éqe.Uô pure, que les ressources communales p iove-
u.'int da tem» la* contribuai»!"» Inl i s f lnctomsnt dol-
veat profiter à BBVS la» néee.-siteux Indist inctement, 
q n i l s'a^lsie de fournitures classiques aussi bien que 
ae subvi n l lu t s d'autre i .aturo. 

» Vos Commission* ont pansé, Messieurs, que , gu i 
dés par ce sent iment de Justice, vous n e vaudriez pas 
vous déjuger, et ont l 'honneur de von* p-oposer la 
rétabl issement da l 'art . 99 du budget dans son état 
primitif, ainsi que le vote, à cet etl t, d'un crédit de 
38.0C0 fr. 

» .Sic/ne": D'Dervi l l e , R n u i e l , Catissimo, Durât, 
Vincuon, D' Carrette.» 

M. DtoALLE combat l t s couclusions du rapport. Il 
veut qu'on ne donne c e s fournitures qu'aux é levé*des 
écoles communales . 

MM. HAUINCKOUCK et DERVILLE font n marquer que 
ce n'eut pas une subvention ;et que ces fourniture* 
payées avec les deniers des contribuables sont don
nées comme des vê tements et doivent être réparties 

| entre les enfants de tous les contribuables iadls t lnc-
I Uuie. i t . 

M. DEGALLE. —Mais puisque la gouvernement a 
t r o u v é . . . 

M. LU DOCTEUR D E R V I L L E . — J e no vous savais pas 
si gouvernemental qu-- ce la i 

M. DEOALI.B. — 3 i d e m a n l o l'appel nomina l . 
M. LE M A I R E . — Il n • f i u l qu'un quart des m e m 

b r e * . . . 
De nombreuse* voix. — Nous le rouions tous ( n o u s 

Voulons tous I 
M. LE MAIRE uist au-; voix, par app-1 nominal , l e s 

eonelus'oas uu r> ipo 
Répandent oui : A l i l . J La^aéh >, A. Vlnchoa , P . 

Destombss, P. W « t l c e , Dorai , V. ( t o n n e ! , G. La-
g-^n i , Dnpira, G. Lec iere* . Louag". (e docteur Der
ville, A. f iariuckouck, G. i leyndi-ickx, Fauvarque, 
BI»>".cliot, Cartsalaao, le docteur Carrotte. 

Non : Maf. 1* docteur LarfilMàrs» * Tlar*. Dala-
Borto-cUyari Ja lea Laajraad,*V**t t R. D j g a l l e , A . 
Lepers, D^bucby, Lsi*ou£-i. 

Eu couséa-teu'c?, 1+s Conclusions du rsppor i sont 
adoptée*. 

fiOKCESîTS ET SPECTACLES 
L a t r o u p e du grand théâtre de Roubaix, sou* la 

direction de M, Alix , donne en ce moment quelques 
représentations en dehors de notre vi l le . 

Jeudi , e l le a chanté Surcouf, opéra-comique,sur la 
scène douais lenne. Les applaudissements recueil l is 
l'ont été par Surcouf, le vieux marin gargousse et 
Klageollet , son mousse . 

Vendredi, Ils ont joué la m ê m e p l è o à Arras où 
alla a attiré un publie p lus nombreux qu'à Douai . 
Dans cette dernière vi l le , l a population semble avoir, 
cette année, désappris l e chemin du tbcàire 

L ' i n d e m n i t é d e l o g e m e n t , a u x v i c . i i r e s 

M. LE DOCTEUR CARRETTE Ii. l e rapport suivant : 
« Messieurs, par un décret présidentiel en date du 

?3J'.nvler 1888 1 l;,d mnité aux vicaires i été sup
primée et cel le du paslccr-adjolnt maintenue, quoi
que ee dernier ne soit qu'un vicaire protestant, c'est 
là, si rôtis M nou* trompons, une étrange inconsé
quence, si ce n'est point un acte d'inadve. tauca. 

» E i vertu de cel te suppress ion, qu'el le est la po
sition faite aux vicaires de nos paroisses ? 

» Ils r.e peuvent recevoir grand aide de» fabriques, 
vu i Insuffly&LC» du leur* ressources . 

» I ls n'ont rien à attendre du gouvernement , la lo i 
lu< interdisant toute al location dans les paroisses 
dé.j: , .ant cinq mi l le habitants . 

• Ils sont l i t téralement dénués do tout secours et 
eet.iiid nt leurs fonctions qui sont loin d'être des 
sinécures sont onéreuses , pécuniairement par lant . 

» Quoi qu'on dise, la foi de notre population se 
trahit, par de fréquents appels au ministère du prêtre . 
Les vicaire» o r t p o u r p r r c l p a l e spécialité la visite de» 
pauvies souffrants ou en uauge: do mort ; ministre» 
d'une religion de charité, i ls assistant souvent et 
forcément ie* misères corporel les ,mission qui devient 
bien épineuse quand leur cnsut l suffit à peine à leurs 
pioore* dépenses. 

s N'examinant que le coté matériel des fonctions 
du vicariat, nous nous croyions parfaitement auto 
risés à leur accorder une subvention, fût-ce à titre 
de dénense facultative. Des dépenses facultatives, 
notre budget eu fourmille, e l l e s s e chiffrent par des 
centaines de mill iers de francs. 

» Co-poratlon» da toute espèce , tfeéa\tf**u ar t s , 
exercices d'agrément, anacl4fa*aiant lu i -même , tout 
y participe t Aucune de ces dépenses n'a encouru l a 
moindre objection et cependant, vu son but et ses 
résultats , Dotr.! indemnité devrait è'ra une des der
nières à rayer. 

» Dans cette pensée, certains de répondre aux 
Mje-,xdc la majorité de s o i euucitdycns, nous venons, 
au nota des Commlscions cnnmétente». voui proposer 
la maintien au budg- t primitif de 1889 de la s u b v e n 
tion d- 10 £00 fr. faite aux vicaires a titre d'endaïa-
nité de loç- aient. 

» Signé : Dr Carrette, D Djrvi l le , F . Roussel , F I . 
Cartssimo, Vlnchou, Durot . s 

M. A. LEPERS na veut pas a' iùdemnlté pour les vi
caires , qui , dit-il , doivent vivre avec la métier qu'ils 
font. 

Mais i l t ient a, protester contra l'exception faite, 
par le gouvernement , e n faveur du pasteur proles
tant . 

M. R . DEGALLE demande da nouveau l'a; p: l no
minal . 

M. LE DOCTEUR LARUU.LII.RB demanda si, dans le 
décret, U y a des considérants expl iquant pourquoi 
on fait une exception. 

M. le Maire répond que n o n . 
M. B R I E T . — L e n o n aura ce sens qu'on s'en rap

porte à l'autorité supér ieure . 
M. VINCHON. — M. Largi l l ière , approuvez-vous 

cette exception ? 
M. LARGILLIÈRE dit que, comme M. Brlot, i l s'en 

rapporte a l'autorité supérieure. 
M. I.R MAIRE met aux voix les conclus ions du rap

port, par appel nominal . 
Les mêmes consel l lersrépondentoul .ou non ,comme 

dans le vote précédant. 
E a comséqiKTjce. les conclusions son? adoptées . 
M. E. TIERS a tenu a expliquer qu'il considérait los 

prêtre», l es pasteurs p r o t e s t a i s , e t le» in»tltutaurK, 
c o m œ e les éducateur» de l 'enfaace, et qu'il aurait 
été disposé à accorder aux vicaires, les 300 fr d'in
demnité que l'on donne aux Instituteurs. M Dele-
porte a déclaré partager la manière devoir de M 
Tiers . 

MM. J . Legrand et Dabuchv, ont dit en votant 
qu'ils s'en rapportaient aussi à l'autorHé supé 
r ieure . 

P r o p o s i t i o n s a t v o e u x 

M. A. L E P E R S d i n a n j e que l ' o a t i enne ouverte 
toute* las portes; du AILock. 

M. P . W A I I N * répond qu'on s'occupe de cet te 
faaactaav. 

M. DanucHY propose da voter un crédit pourl 'envoi 
da cent dé lègues ouvrier* à 1 Exposition d* 18S9. 
, M. LE MAJRB. — L'administration avait l ' intention 
da faire la même proposition au consei l . J e vous de
manderai* da renvoyer a la Commission cet te prépo
sition avec ce l l e de l'envoi d'une délégat ion d'insti
tuteurs . Adapté. 

M . B L A N C H O T Insiste pour l 'anié i io ial ioadas rues d a 
Pila. K u a v o j * aux commiss ions . 

M. LE DOCTSUR LARGII.LIÉKB fait la même demande 
pour plusieurs autre* rues comme call* da la rae de* 
A n g t s . et de l a rua des P a r v e n u s . 

a l . B B I E T propose de faire éclairer indist inctement 
toutes les ruas , r e c o n a s e * ou n o n . — Ranvové aux 
eatumlssion*. 

Le huis-c los est prononcé . 
La séance eat levée A minu i t . 

HOTEL DU COMMERCE, rue Nain, 20 
C A F É - R E S T A T J R A N T 

A l'occasion dos (êtes du Carnaval, Dimanche et 
Mardi O.-as 

ORCHESTRE DE I " ORDRE. — OIKERS-CONCERT 
Restaurant à la carte; prix-fixe 3 f r . vin conipHs, 

do 7 h. l[2 a & heures . Diner* e a v i l l e . 37327—18950 

Tribunal correctionnel de Lille 
Audience du vendredi fm mars tS89 

P r é s i d e n c e d e M. P A R E N T Y 
S u r l e s t o i t s . — Il y a q u e l q u e t e m p s , une 

c a b a r e t i è r e de la r u e P i e r r e de R o n b a i x , E i i s a 
T a l m a n , f e m m e Quint , a p e r ç u t dans la n u i t nn 
in l iv idu qui é ta i t m o n t é s n r 11 p l a t e - f o r m e d'un 
b â t i m e n t d é p e n d a n t d e l ' e s t a m i n e t e t l o n g e a n t l e 
m u r de la c o u r . I m m é d i a t e m e n t e l l e o n v r i t sa 
fenêtre e t cria : « A u v o l e u r • . Mais c e t i n d i v i d u 
m é c o n t e n t d 'avoir é t é s u r p r i s , l a i lai .ça à ia t ê t e 
n u e p ierre q u i o c c M i e n n a u n e incapac i t é de t r a 
v a i l de q u i n z e j o u r s . H a a r e a s e m o n t , a v a n t q a ' e l l e 
perd i t c o n n a i s s a n c e , s e s a p p e l s farent e n t e n d u s , 
s i b i e n q u e l e m a l f a i t e u r f u t arrê té . C'est u u 
n o m m é Alfred Dee ler , â g é d'une t renta ine d'an
n é e s . Il est c o n d a m n é à i m o i s de p r i s o n . 

MAITRE CARRÉ. 

. n tenant lieu «t de bien vouloir assister aux Canvei «t 
S- rvi •» de Ça classe, <ju; auront lieu le mardi 5 .ouraut, 
S 9 heures 1(1, eu l'égiiae „ a nouveaux. — t / a u » » w « e 
à la aiaisoa mortuaire, contour de I Kgli;e. — L'Obit " 
Mois liera célèb.é la jeudi t avril, a 9 heures l i s , en 
mêait eguse. i 1;8, en .a 

aire sera célébré l'église 

NORD 
C h r o n i q u e d u t r a v a i l . — La g r è v e qui s 'é la i t 

déc lare dans l e t i s s a g e de M. C a t t e l a i n , à B o u s -
s i è r e s , v i e n t d e prendre f ia , e t l e s o u v r i e t s o n t re
pr i s l e t r a v a i l . L e j c o n d i t i o n s at Ici tar i fs res tent 
t e l s qu' i l s a v a i e n t é t é proposés p r i m i t i v e m e n t 
a u x t i s s e u r s . 

— U n certa in n o m b r e d 'ouvr iers de la fabr iuae 
d u F o n d , à Cambrai , ne p o u v a n t p lus supporte." 
l e s c o n s é q u e n c e s d e l a g r è v e , s e s o t t « a i d e * à 
rentrer a u t i s s a g e de P D M M linùrt du Nord. 

Voic i c o m m e n t se d é c o m p o s e n t las i n s c r i p t i o n s : 
pareurf , 10 ; c a n n e t e u s e s , 3 2 ; bobin . use s , 18 ; 
o u r d i s s e n s e s , 9 ; c r é m e u r s pour l a v e r le fll e t s é -
c h e n r s , 15 ; c o n t r e - m a î t r e s , 1 0 j mêoso iû i en f , 4 ; 
h o m m e s à la j o u r n é e , 15 . 

6 4 m é t i e r s m a r c h e n t a c t u e l l e m e n t . Il para i t 
q u e ce chiffre sera n o t a b l e m e n t a c ; o i « * t 4 d e 
m a i n . 

Il e s t à r e m a r q u e r q u e p a s un d s o u v r i e r s 
t o u c h é * d i r e c t e m e n t par l«s n o u v e a u x tarifs n'a 
repr is le t r a v a i l , 

D o u a i . — Le Libérai du Nord a n n o n c e à fe3 
a b o n u ô s et l e c t e u r s qu' i l s u s p e n d sa p u b l i c a t i o n . 

PAS-DE-CALAIS 
S p o r t . — I,. a courses de S t - O m e r a u r o n t l i en 

c e t t e année l e d i m a n c h e 26 m a i , s u r l ' h i p p o d r o m e 
des B r u y è r e s . 

a 

BELGIQUE 
M o u s c r o n . — Un concert à Reckem. — Quel

q u e s a m a t e u r s de la loca l i t é , a v e c la b i e i i v e i . U i . t 
concours de l a s o c i é t é p h i l h a r m o n i q u e VAbcille, 
d o n n e r o n t un g r a n d concert , a u bénéfice des p a t -
v r e s , d a n i la ?a!!e d u p s t r o n a g a , d imaiv-he 3 
m a r s , * c inq h e u r e s d u s o i r . Vo ic i l e pregrarpro'' 
de la fête : 

Première parti-». — 1. La Concorle, par la musi
que ; t. Monolopuc c c r u i q i o d ' t par ii. L. i i s l i sn l l"; 
3 . I tomance, chaniée v-ar M G. Koreat; 4 . I.a Vile 
diction, 1er a c t » ; 5 . Air varié pour pl i ton et ' : . m -
bone. par MM. A. Supply et G. Demeye - : 8. Lu 
Malédiction, Se ?.ctr; 7. Clianeonnvtle comiqua, pi-.r 
M. G. F s n i t 

ï m e Partie . — 8 . Palk» , p*r la soc i é fê .le n>*>»;qiip ; 
9. Mélodie chantés par M. E. MoBH<?n!e:< ; 10. Qua
tuor comiqua par MM. O. Forest , U . Cho.vscns, A . 
Vandsnberphe, E . Montl^nias ; 11. Snvnète bouffe 
par MM. O. Cb.33ih.îr et A. Quartier- ; 12 'ha UaUdic 
tion.— 3s Acte . 13. Ssene comique par M. G. Vereata 
14 Apothé.jac. — Le piano sera tenu par 2d. U. Mon-
t lgn ie s . 

A l a C h a u a b r d e s représo>rit{<ri 'B. — L . 
C h a m b r e » c o n t i n u é j eud i , sans i u c i i e o t n o i a b ! e , l a 
d i scuss ion du b u d g e t des c h e m i n s de fer. 

A u début de la s é a n c e , M . Beernaerl . a déposé 'o 
couapte r e n i a d? la s i t u a t i o n da Trésor a u 1er 
j a n v i e r 1889 et les b u d g e t s pour 1890 . 

Les b u d g e t s de 1890 s o n t pria—fA* a v e c u n 
e i :èdent de recet tes de 1 1 . 2 4 0 . 9 3 3 tr . 9 2 c . T o c -
tef>is , c e t e x c é d a n t sa t i o a v e r a n é c e s s a i r e m e n t 
ré lu i t par l'effet de d i v e r s e s lo i s qui s o n t en ce 
m o m e n t s o u m i s e s à la C h a m b r é e q u i seront b i e n 
t ô t d i s c u t é e s . Il s 'agi t n o t a m m e n t d s 'a loi s u r le 
par tage et les v e n t e s d e biens des ineapablos ; de 1s 
loi r e l a t i v e a u x é m o l u m e n t s d e ' l a r e s de p a i x , des 
gre f f i ers ; de l a loi s u r l 'ass i s tance p u b l i q u e ; de* 
ce l l e concernant les h a b i t a t i o n s o u v r i è r e s ; d e s 
lo i s s u r l 'ass is iance j u d i c i a i r e e t s a r l ' enreg is tre 
m e n t p r o v i s o i r e . 

T o u t e s ces lois d e v a n t donner l i e u à des d é g r è -
v t m e n t s , il en r é s u l t e r a n e c e s s a i r e u i r n t des réduc
t i o n s du rece t t e s . 

6TA.T-C1VIL. — KOVBÂ.1X. — Décla «:ù .. ie naiua'.-
cex du iermars. —Isidore Smet, rue du Moulio, cour 
Descat. — Léopold Merck, rue Desaix, It. — Hélène Da
gue, rue du Foutenoy, conr Dutilleul, t. —Albert Bro-
ebart, rue Chrittopb i Colomb, cour Muiliez. 23. — Maria 
Beaumont, rue des Vélocipèdes, U . — Valenline CarMt-r, 
rue d'isly, 8 — Evariste Demey, rue du Tilleul, 2S2. — 
Déclarations de décis du ier mars. — Aline Verbeeq, 7 
mois, rue Marengo, 17. — Arthur Dewaeïe. 6 mois, rue da 
Coadé. — Jean Dormant, 4 aus, rue de l'Hommelet, t.— 
Juauno Henoioa, 15 ans, rue da Mons — Edouard C<1-
lette. i mois, rue de Bouvines, 1 —Piilniyre Joosteus i 
mnip, rue du Presroy, maisons Devos. — M.irie Debui-
sieux, 25 ans, piquirière, rue Philip^e-I.-Bon, 16. — Léon 
Saiomou, 10 mois, 10 m us, rue du Collège, 63. 

SALLUlff. — Déclarations de naiisanees du SG au 21 
férri'r. — Céline Thiol, rue de la Montagne. — Augurte 
Catteau. rue de Lille. — Cyrille Vallt, rue TurbiRo. 
Nestor Deoraene, rue Traversiàra. — Léonie catry sec
tion du Colbras — Henri Wytonck, rue de Ltile.— Fran
çois Delaere, rue de Lille, au Noir Pigeon. — Mariage du 
«7 février. — Aloiie Ghesquière, 30 ans, meunier, n Eu-
phrasie Pugie. 2S ans, ménagère. — Déclarations de decie 
du Se au *7 février. — Marie Verbanque, ti ans, rue du 
Moliuel. — Poltdor Dumortier, 8 mois, au Christ Dalle, 
sectiou du Mont. 

COPOIS mêm I dfesi 
laire-part du décès de Monsieur J- an-Bai.tiste-r.ou s 

TONNEAU, veut de oame Julie LFl'EBVRE. décédé à 
Roubaix, le 1er mars 1889, dans sa 66e année, administré 
des Sacrements de notre mère la s .inte-Eglise, sont 
priés de cou-idérer le présent avi* '•omme en tenant liea, 
e de bk-n vouloir asRis'er aux C m o i et Salut sol. n-
nel?. qri auront lien le dimauc e 3 courant,^ 3 heures 1(2, 
en t'e lise Notre-Dame, a Roubaix. — L'assemblée à 
l'Hô-el-Dieu. 

u n » eti-o**»aai*ane«*t» is tan)i l* DEBAISIEUX-
WOtiTERS .ini. par oubli, n'a'iriient pas rj<,ri ,1e .e'.ir. 
defa:: —v*rr du décèr. de Mademoiselle Câlina-Marie 
PBBAISIETJX, etc. aie * Roubaix, le 1er mars lSi>S à 
l'âge de V5 ans e» 7 mois, admioictrée des Sacrements da 
notre mère la .saiiite-E/rlise. son-. orUt de eau mû lu fi- la 
présent avis cumule eu tona.il l.tu et .̂e bien vouloir 
Kaf.ie'-.-r aux Convoi et Salut solennels, qui surent Heu 
!e diraan.li.i 3 c iurast , a 3 bear'.s liS, en l'éclise Notre-

L,. s amis et connaissances ce ia famtiM Louis DEL-
NATTE qui, pur oubli, u'aur i*nt pas t cçude lettr- da 
faire-part du riéc»s de Monsieur Jules DELNATTE, décédé 
A Roubaix, le 1er mars 1889, dans sa 41e année, administré 
du Sacrement de l'Extrt œe-0 jctlo», sont priés de con
sidérer le présent avis comme en tenant lieu, et de bien 
vouloir assister anx Convoi et S i l a t solennels, qui 
auront lieu l« dimanabe s conraat. à 4 beures, eu l 'églse 
Notre-Dame, à Roubaix. — L'assemblée à la maison mor
tuaire, rae de l'Ermitage, maison Delmaer-Cochetenx. 

Le» t m i l et coonaiBsanca* de la laa- i ie BOSSDT-VER-
LINDE qui, par oubli, n'auraleat pas reçu de lettre de 
loire-part du décêo de Dame Apo'liae-Amb;oisioe VER-
LINDE, rentière, venva de M. François BOSS0T, décédée 
a Lille, le 1er mars 1889, dxns'sa <2e u n e ' , administrée 
des Sacrements de noire mère la Sainte-Eglise, sont priés 
de considérer le présent avis comme en tenant lieu et 
de bien vouloir assister à la Messe qai sera célébrée A 
l'église du Sacré-Cœar, A Lille, le lundi 4 courant, a 1 
heurts, et aux Convoi et Service Solennels, qui auroat l ie* 
le même je*r, a 10 heures, en l'égliae de Lys-les-Lannoy. 
— L'assemblée à l'église de Lys-1 z-Lann»y, A 1» heures. 
— L'Obit du moi* sera célébré la luadi 1er avril, A 10 faea-
res, en la messe église. 

oJ-Tei=*^L'" **: <*""aai**a»ee* de la famille BATAILLE-
SELOSSE qui, par oubii, n'auraient pas reçu de lettre 
«e lalre-part du déce* de Monsieur Louis-Joseph SE-
LOSSE, décédé A liouveaux, le 2 mars 18*9, A l'âge «e 
li aaa, administré d i s sacrements de notre mère la Ste-
Eglise, sont priés 6.0 considérer le présent avis comme 

C n " i ' î , «° lennel annive „ . . 
dn i>a;re çœnr, a Roubaix, le mai d i s mars 18=9. à 9 h e u -
m pour la repos de l'âme l e Dame Sidosie DETOUR 
NAT épouse de M. Pierre DiiLCROlX, p easeutent .déci
dé» a loubaix, l e 6 mars 1881, dan< sa 69e anr.ee, admi-
nietrèî des Sacrements da notre mére la Sainte-Eglise — 
Les personnes qoi, par oubli, n'îuraient pas re»u de 
lettre de (air^-part sont priées de considérer ie présent 
avis rooime en tenant lieu. 

rrn Oint Solemcl du mois .-.er., célébré en l'église 
du Sarrv-Coeur, A Rr.nbaix. le Idhdi 4 mars 1SS9, a 9 
baarw, pebr le i-e,ios de l'amr- 4o Made-noiselle M -r-a-
JosfphRAQUET, décédée A Roubaix, le 3 lévr.er 1S89, 
dans sa l i e ana-a, administrée des Sacrements de notre 
mère U Ste-Eglise. Une Messe sera célébré an l'honneur 
de iS.ttre-Ilauie d* Lourdes, sera célébrée le vendredi 8 
coaram, à 8 heures. — Le» personnes qui, par oubli, n'au
raient pas reçu de lettre de laire-part, bont priée* de 
considérer la présent avis domine eu ttuant lieu. 

Un obit solennel anniversaire sera célèbre eu l'église 
Saint-Mart n, A Rauba x, la lundi 4 mars 18B9, A 9 heu
res, pour le repos dts Amis : d* Monsieur Jacques 
VANDERHEEREN, dér.Ldi A Rosbùx . le 11 février 1886, 
à i âge 6 i ans, «t de Maletuoiaelle Caroliua-Lucie-Eléo-
nore VANDERHEEK.EN, décéd a A R.->uhaix, le 6 mars 
1838 àl 'àgede <0anset ï m o i s , administrées des Sacre-
méats de notre mère la Sainta-Egise. Le» perso tne» qui, 
par oubli, n'anraiaat pa* reçu de lertra de faire-
part «ont priée* de cousidarer te préseul, a tri» aiauna ea 
tenant lieu. 

FAITS DIVERS 
B o s s u a t p r o f e s s e u r d e f r a n ç a i s . — Quel-

q u ' a n d e m a n d a i t , h i e r , a u généra l T s c h e n g - k î -
T o n g i la c h a r g é d'affaires de Chine , c o m m e n t i l 
é ta i t p a r v e n u à par ler n o t r e l a n g u e de si r e m a r 
q u a b l e façon . 

L e g é n é r a l r é p o n d i t : 
Les Pères m i s s i o n n a i r e s irançai;.-, qu i m ' o n t 

i n s t r u i t a u c o l l è g e de F e u - T c h é o u , m ' o n t d o n n é 
l e g o û t p r e s q u e e x c l u s i f de B o s s u e t . Je l i sa i s ee* 
o u v r a g e s c o n t i n u e l l e m e n t . 

» P i n s tard,j 'a i c o n n u v o s m o d e r n e s ; j'ai m ê m e 
appr i s l 'argot d u bou levard-

» Mais Bocsuet e s t res té m o n p r e m i e r m a î t r e , 
et c'est s lui q u e j e dois de b .ea conna î t re l a l a n 
g u e française . » 

l . e f r o i d p a r l a c h a l e u r . — A v a n t d e u x ans 
o n v e r r a a u x h a l l e s l es f r u i t s de l 'Aus tra l i e e t pour 
la r u i n e de Bas b e s t i a a x , l es v i a n d e s l e s p l u s 
f ra î ches d u Brés i l . 

Eu < ff-t, u n a e g l a i s , M. Pei k i i . s , fa i t breve ter 
uu a p p i r e i l fr igori f ique, ne c o û t a n t qu 'un pet i t 
réchaud et un c o u r a n t d'eau froide pour o b t e n i r 
10 degré? de froid. Ii y a u n c y l i n d r e d ' a m m o n i a 
que ordinaire , é t e n d u d'eau qui c o m m u n i q u e a v e c 
un a u t r e c y l i n d r e qui c o n t i e n t de l 'eau e t t o u j o u r s 
arrosé d'eau froide. 

On chauffe le p r e m i e r , l e g a b s'en v a a v e c lu 
v a p e u r d'eau dans le second cy l indre ; l à , la v a p e u r 
d'eau se condense e t le gaz c o o l i n u e sa r o u l e par 
un t u b e eu U, vers un t r o i s i è m e c y l i n d r e p i n s 
p e t i t , o ù i l se condense e n p r o d u i s a n t u n froid 
cons idérab le . C.*s c y l i n d r e s de fonte é t a n t h a r m é -
t i q u r m e n t formé.'', l e m ê m e a m m o n i a q u e s e r t i n 
d é f i n i m e n t . 

M. P e r k i n s e n t r e t i e n t de s repas e n t i e r s s e r v i s 
d e p u i s s i x m o i s . I l a m m a g a s i n a 2£ d e g r é s a u -
d e s s u s de z é r o . 

B i s m a r c k I n t i m e . — S o u s ce t i t r e , o n v i e n t 
d'éditer e n A l l e m a g n e des a n e c d o t e s p la i san te s s u r 
l e chance l i er . N o u s e x t r a y o n s ce l l e da la c o a v e r -
sa t ion de M. de B i s m a r c k a v e c son m é d e c i n qu i 
a v a i t c o u t u m e d e l ' in terroger l o n g u e m e n t : 

« — Ali çal *vrz-vous bientôt fiai de m'fn'err-g^r ? 
Cela comu.ei,ce à m s p i c e r , tout-'- c.;s question* dont 
Oa û ; Vu' pas le b.JUt I 

s - Ce sera comiao l) v u s plaira, monse igneur . 
Mai-.-ie dois vous p r é v o i r qua, (t vous vouuz e t i e 
f i if . / l »ao* répondie a da< quest ions, vous f riz bien 
mieux de vouaadress r à un vétér inaire . Ce* l o r k * 
c i g r.i-l i .st l 'habitude da guérir leurs malades 
san» les quest ionner . 

» A ' e s m o i s i » rhance:îer tressaute >nr sa cl ia' ic , 
U i . o*a l .les regard* i u r . i u x . Comme df>ai: .ScUwt-
LU-yer, « i.| i c i yeajt avalent été if» , .U.o!eU,j av.. eu 
é'e tué raidr.» i 'a i s le medteiD, sacir. nt à quoi *'en 
i - r : r . -out iM d'ur. CPll ca lme le^ reganis iur.b iMsôe 
II . de sV**Mr«k, qui, s e rasseyant , lui dit <'e ;or. ton 
!.. plu» Uaaaul l l e : 

— Eîi bîenl que»tionnfz mol , puiiqu'i l le faut,mals 
t â . U t z de faire vt^p. J'ose espérer,d's.t!lpur»,quevotre 
taïaut en médecine sera auss i remarquable qua la 
fros» èreté dont vous venez de falr... p iuuve A mon 
égard .» 

DEPUIS m p M O U 
(De nos correspondants particuliers 

et par FIL SPECIAL) 

M . E d i s o n b l e s s é 

N e w - Y o r k , 2 m a r s — D ' s p i è s l e Uail and Ex
press, M. E d i s o n aura i t é t é g r i è v e m e n t blessé a u x 
y e u x par aea m a t i è r e s c h i m i q u e s pendant une e x 
pér i ence . 

L e m o u v e m e n t s o o l s l l s t e A L y o n 

L y o n , 2 m a r s . — Le m o u v e m e n t soc ia l i s t e prend 
u n e n o u v e l l e e x t e n s i o n . 

A p r è s la m a n i f e s t a t i o n de d i m a n c h e dernier , 
los o u v r i e r s n ' a y a n t reçu a u c u n e r é p o n s e sa t i s -
fai . iante, n o m m è r e & t u n e d é l é g a t i o n d e c inq m e m 
bres qu i se rendi t le l e n d e m a i n m ê m e 6 i ' H ô t e l -
de -Vl l l e , s o u s la c o n d u i t e d u c i t o y e n C h o u x , c o n 
s e i l l e r m u n i c i p a l s o c i a l i s t e . 

La d é l é g a t i o n o u v r i è r e fu t reçue par l e c i toyen 
Qc i ivcgae , adjoint, qu i , p a r l a n t a u n o m d u m a i r e 
et de lu rr.'jf.iit^i d u c o n s u l m u n i c i p a l , p r i t l ' en
g a g e m e n t de p o u r v o i r & bret dé la i , a u x revend i 
c a t i o n s o u v r i è r e s . Il i n v i t a e n s u i t e l e s c inq m e m 
bres d é l é g u é s a r e v e n i r le l e n d e m a i n c h e r c h e r l a 
réponse v e r b a l * d u m a i r e . 

La préfet dn R h ô n e qui é t a i t présent a c-1 e n 
tre t i en a p p u y a les p r o m e s s e s fa i tes par l e c i t o y e n 
Q u i v o g n e a u x o u v r i e r s . 

L e l e n d e m a i n c e s derniers r e v i n r e n t à l 'Hôtel 
de V i l l e . L e m a i r e les reçut m a i s t rès f r o i d e m e n t . 

— Q a i ê t e s - v o a s e t q u e v o u l e z - v c u B ? d i t d'a
bord le m a g i s t r a t c o m m u n a l . 

— N o u s s o m m e s de3 o u v r i e r s s a n s t r a v a i l . 
— V o u s fa i t e s de l a bonne b e s o g n e , a l l e z ! r é 

p l iqua l e m a i r e . Mais p e n s e z - v o u s q a ' o n v o u s 
la issera l o a g t a m p s ains i t roubler j la t r a e q n i l i é 
p u b l i q u e , n o u s t a i t a n t de r e p u s , de v e n t r u s e t 
d 'exp lo i t eurs ? V o u s u ' a v i z m a à faire ici ( 

T i è j f io i s jéa de e s t a c c i i i i , U d é l é j a î on sa 
ret ira e t o r g a n i s a u n e grande î èr .n ionqu i fut t e n t e 
h ier so i r dans la sa l l e R i v o i r e . 

Les ora teurs proposèrent do m a r c h e r a u s s i t ô t 
s a r l 'hôtel de V i l l e . 

Les conse i l l er s soc ia l i s t e s C i o u x e t Picoruot*, c e 
dernier e s t un a n c i e n fac teur , e s s a y è r e n t v a i n e 
m e n t d'arrêïer le m o u v e m e n t en déc larant q u e l a 
po l i ce é l j i t s u r p ied e t q u u t o u t e s l e s m e s u r e s 
é t a i e n t prises p o u r m e t t r e e n é ta t d ' a r r e r U t i o n 
q u i c o n q u e v o u d r a i t m a n i f e s t e r t r o p b r u y a m m e n t . 

Les o u v r i e r s a ) U i « n t e x é c u t e r l e u r proje t l o r s 
qu'un o r a t e u r r é v o l u t i o n n a i r e , l e c i t o y e n Miche l , 
l eur déc lara qu' i l v a l a i t m i e u x o r g a n i s e r c n e 
g r a n d e m a n i f e s t a t i o n à l a q u e l l e prendra i cu t par t 
t o u s l e s o u v r i e r s l y o n n a i s . 

L 'assemblée déc ida a lors qu« l a m a n i f e s t a t i o n 
d e v a i t ê t re a j o u r n é e . 

Quo ique la date ne so i t p a s encens d é f i n i t i v e 
m e n t fixée, j 'ai l i eu de cro ire qu'e l le a u r a v r a i 
s e m b l a b l e m e n t l i e u d i m a n c h e . 
c L e s o u v r i e r s para i s sent t r è s s u r e x c i t é s , e t j e ne 
s e r a i s po int é tonné si des t r o u b l e s se produ i sa i en t 
a l 'occas ion de ce t t e n o u v e l l e d è m o n s l r i t i o u o u 
vr i ère . 

_ L y o n , 2 m a r s . — L e s r é v o l u t i o n n a i r e s l y o n n a i s 
s 'organisent déjà pour b ien c é l é b r e r l ' a n u i v e r s a i r e 
do l a C o m m u n e . 

L e c o m i t é sec ia i i s to d u s i x i è m e a r r o n d i s s e m e n t 
v i e n t d'adresser un cha!*urer:x «tppal à t o a s las 
g r o u p e s soc ia l i s t e» et r é v o l u ' i o D t i i r - s , r-.in.M qu'à 
t j u s l es r é p u b l i c a i n s a v a n ç a s de n o t r e t i l i e e t de 
la rég ion p o u r s o l l i c i t e r i s n r s d a r b i . ?. 

P o u r b i e n s e préparer , u a g r a i d Tin à h o n n e u r 
s e r a o f f e r t l a v e i l l e o u l ' a v a u t - v e i i l s d o e o b a n j j i a n t 
a n n i v e r s a i r e . 

QHO&&3 ET J±ljrlJiES 
U u t'-nor mars , i l ia ' s r . in ia i t s e s q u a l i t é s da 

c h a n t e u r ei, se* d u r c i e s corpore l s : 
— L a n a t u r e m'a a b s o l u m e n t g 9 l ê , d i sa i t i l . 

J'ai un p h y s i q u e agréab 'e , u n e t o u r n u r e é p a t a n t s . 
Quant à m e s cordes voca i e s : 

— E l l e s s o n t sel idr-s? 
— Au poi i i t qu 'un j o u r d ' inscucès j ' e u s l ' idae de 

m e pendre a v e c I 

U n i n d i v i d u c o m p a r a î t d e v a n t la p o l i c e eorrec-
t iont .e i le p o u r a v o i i v o l é d-=s p l a c a r d s ô l e c t o . a u x 
a des a f f i cheurs . 

— P o u r q u o i a v e z - v o u s c o m m i s c e s v o l s ? l u i 
d e m a u d e le rrrt t la int 

— Voi là : a peine avais-jf! )e , . i ' 'es y a s x s u r u n e 
aff iche apposée s u r n i m u r , qu 'on e n a p p o s a i t 
une autre p i r - d e s i u s ; j e n'avais pas encore e u l e 
t e m p s de prendre rontiW''s^noe rie e e t t e n o n ^ e l l e 
aff iche qu 'une a u t r e v e n a i t l a r e m p l a c e r . . . 

— Mais ce la n ' e x p l i q u e p a s . . . 
— S i , s i , m o n s i e u r l e prés ident ; p o u r p o u v o i r 

l i re les aff iches à m o n a i se , j s n ' a i e u q u ' u n e chos^ 
à L i r e : en ch iper I 

GRAND THFATIÎE DE ROUBAIX. — Dired'OU de M. 
Alix. — Dimnache 3 mars. — Bureaux à 5 h. 1 | ! . — 
Rideau i 6 h. 0[0 — Représentation extraordinaire 
LA TOL'R DE NESLE drame en s a j.< s -t S tableaux, 
par MM. Fredr-ric G„iil»rd<t e' Aki.ind-e ! ui,i> • — 
I.E PETIT FAUST, opéra-bouff- féerie eu 3 actes t 4 ta
bleaux, par MM. BrcuMr Crém.eux et Adolphe Saisie, n n -

TltEAISUC DK LOUilalX. — ijlri 
Ct. Di-scLampr — Dimanche t m 
6 h. l |«. — Ridrau 7 h. 0i0. — Trois grands ballets. 
LF.S PILULES DU DIABLE, grand, féerie en 5 actes et I» 
tabl .aai , par MM. F. Lalout, Bourgeois et Laurtut. 

Prix des pl'jQf; ordinaire. 
THEATRE POPULAIRE. - Angle de3 rues Watt et de 

Croix (Epeule. EitamU-et Duquenooy. — Société drama
tique Roubai tienne. Administrateur : M. Duqnennoy.— 
Dimanche 3 r.iars.— Bureaux à e h . O i o Rideau 7 h. On. 
LA SERVANTE OU L'EMPOISONNEUSE DE LA COTE-
Xi'OR, d r . m a m 7 actes, de MM. Brieebarre et Nus. — 
LA CONSIGNA EST DE RONFLER, comédie en uu acte. 

Prix dts plac;s : Pi tmieres cbais-S, 68 c , secondes,40 c 

LA PLIS BELLE FILLE DU MONDE!... 
Si e l l e ne p e u t d o a n e r quo c« qu 'e l l e r , el!a p e u t 

auss i perdre se? c h a r m e s . . . Il suf f i t p o u r ce '» q u e 
s e s d e n t s s e c a r i e n t , j a u n i s s e n t e t l e m b e n t . . . 
A iors a d i e u la b e a u t é ! qc-i da j e u n e ? fll'e? et de 
f e m m e s c e p e n d a n t s ' e x p o s e n t à c e terr ib T e d a n g e r , 
f a u t e d e so ins d o n n é s i la b o u c h e ! . . . Qu'e l les 
p r e n n e n t g a r d e . . . Le s su i m o y e n de c o n s e r v e r 
s e s d e n t s , si e l l e s s o n t bonne.-', d.> l e s raf fermir at 
de l e s b l a n c h i r , si e l les s o n t èbrin' .ées e t jfTinit-s, 
o'est de se s e r v i r c h a q u e jour d a m e i l l e u r préser 
v a t i f d= m o D d e , de c e m e r v e i l l e u x Elix,'r Denti
frice des RR. PP. Bénédictins, de l Abbaye ds 
Soulac qu i t i ent la b o u c h e t o u j o u r s f r a i c u e t 
c h a s s e r a p i d e m e n t la p l u s violentt» d o a l o u r d t s 
d e u i s . 

E l i x l r : 2 , 4 , 8 f r ; P o u d r a : 1 fi-, 2 5 , 2 e t 
3 f r ; P â t e : 1 f r . 2 5 a t 2 f r . 

L e I j 2 l i t r e , 1 2 f r . — L e l i t r e , 2 0 f r . 
18&59d A . S E G U I N , B c t t o s u s z . 

EMPIRE OU BRÉSIL 
4 0 , 0 0 0 O K U G A T l O i V S » â £ S O O I f K A J V C S 

DELAPM)V!!iCEO£BAHUi 
R e v e n u n e t d ' i m r ô t : 2 5 fi- , ( ju in-décembre) 

Renib* e n 3 7 a n s p a r t i r a g e s a n n u e l s 

P r i x : . 4 8 © t i r . (av*e u n c o u p o n spéc ia l de 
6 f r . 2 5 &u 1 " j u i n 1 8 8 9 ) , e n p a y a n t : 2 0 f r . e n 
s o u s c r i v a n t ; 1 2 0 ie. à l» r épar t i t ion; 1 6 0 fir. d u 
1 5 a u 2 0 a v r i l ; 1 8 0 f r . d u l " a u 6 J u i u ; 4 7 7 f r . 7 5 
« n s e l ibérant à l a r é p a r t i t i o n . (Coupon spéc ia l d e 
6 f r . 2 5 a u I e ' j u i n a t t a c h é ) . 

Le b u d g e t do l a p r o v i n c e se so lde e n e x c é d e n t . 
L ' t m p r n n t e s t fa i t p o u r c o r « o l i d e r l a d e t t e flot-
t a u t e e t c o n v e r t i r p a r t i * de la d e t t e i n t é r i e u r e . 

O n s o u s c r i t : l e 6 m a r s , a la Banqu* de 
Paris et des Pays-Bas, 3 , r u e d 'Ant in , P a r i s . 

18931 

HI*^<m?r ,l11JC A/ato£2ic« de l a Gorge, de l a Vone e t 
i T l L I i l i l j I l l I l de la Bouche, effets p e r n i c i e u x 
c a u s é s par l e t r a i t e m e n t mcrcuricl et l e tabac. — 
F a i t e s u s a g e d e s P a s t i l e s d e D e t h a n , a u s e l d e 
B e r t h o l l e t . La boî te . 2 fr. 5 0 . 

MaUdic d e 1' -stnmac e t d e s intestins, digestions 
pénibles manqua d'appétit, c.igreurs, renvois, vo
missements, diarrhée, colique*, e t c . F a i r e u s a ^ e 
des P a s t i l l e s et des P o u d r e s d e P a t e r 3 o n , am 
b ' o m u t h e t m a g n é s i e . — P a s t i l l e s 2 f r . 5 0 ; P o u -
ilros : 5 fr. 

App mucrissementdu sang, faiblesse de tempéra-
mcnt,manquc d'appétit, fièvres, maladies nctveu-

ses. — F a i t e s u s a g e d u V i n d e B e l l i n i a u q u i n 
q u i n a e t Colombo, /brft '^an?, digestif, fébrifuge et 
anti-nerveux, i l e s t r e c o m m a n d e a u x enfants, a u x 
femmes délicates e t a u x personnes affaiblies par 
l'âge, l a maladie OU l e s fatigues de toute nature. 
La b o u t e i l l e 4 fr. 

D E T H A N , p h a r m . , 2 3 , r u e Tlaudin, à P a r i s e t 
dans l e s p r i n c i p a l e s p h a r m . de France . 1888 

LE MASSON 
Dentiste Expert 

D c n t a e t U e n t l u r s p e r f e c t l o n n é l l \ 

Rue de l'Espérance, 6, Roubaix |! 

CRÉDIT LYONNAIS 
R O U B A I X , 2 , r u a d e l a G a r e . R O U B A I X 

TO VRCOINO, 3, rue de l'LJÔtel-de- Ville 
IA C r é d i t L y o n n a i s o u v r a d e s o o m p t e s - c o t i -

rsiiXs e t e s c o m p t e l e s effets d e e o a i t n e r c e à de 
c o n d i t i o n s 1res rèdn i t e* . 3 4 9 1 9 — 1 7 9 8 4 

PILULES GICQUEL 
S o u v e r a i n e s c o n t r e 

Constipation, Site, Glaire* 
3ta.ua; d'Estomac 

Manque d'Appétit, Maux Ae Tête 
FA ou r dissent enta 

Douleurs, Rhumatisme» 

V 5 0 la boite. — Dans toutes les Ptarmacies. 

WÊÊLWÈËÊBBS '^'«asCTaaijaw.1 ; ' rtnsm Mi -ss». up^Mt&rt 

BULLEïlil ¥lMAm 
Paris , 1er m a r s . — Bien q i e l i s fard? anglais nous 

«olaut arrivés e n notable réastfou à ft- 5» 16 ie marché 
de nos rontc3 à été parfait et e l l e s ont franchi la 11-
Quid&ticn d'ure fiiçôn bri l lante . Il DOUS parait évi
dent qu'i l existe un découvert important; l es prix 
co 'és pour l e s reports 1 indiquons. Uu février ie 3 0(0 
c lôture à ÎVJ.15 uv;c un report qui est tombé au p-ïir. 
L'af iort,.iss.b:e r e p o n e au pal:- flclt à 83,10, l c ' l l['i 
à 104.85. 

Sur les fonds étrangers la note n'est pas aussi bon
n e . L'Italien qu'un e n a n g e m e n t de ministère e t par 
cuas . jqueut .au c h a n g e m e n t de politiques aurait dû 
réear.forter, reste faible à 95 .60 . 

.L'ilxtérieura perd le cours de 76. 
La conversion de la dette tunis ienne sera sûrement 

u n grand succès ; an fait k c e sujet l e ca lcul suivant : 
3 oc rente française valent 85 60, par conséquent 
17.50 de rente tan i s ienne garantie par i e gouverne 
ment français va'ent 49S. Or les nouveaux t i trss i - n t 
émis à 482.50, l 'écart en tre ces deux chiffres est cetui 
de la prime à gajrnsr. 

Quant à l 'émiss ion de la province de Babft , é tant 
donné l e s «"inversions qui se succèdent d'une façon 
cont inue et s appliquent avec fonds d'Etat de tous l e s 
pars . i l est clair que les capital istes doivent souscrire 
aux emprunts soli'Jtmcnt s s r s a t i s et rapportant 5 0[0. 
L 'emprunt de B s h i a es t un de ceuT-H, 11 réuni t 
toutes les condit ions ** sécu i l t é d-jdn'Ablts et de p l u s 
value pour nn avso lr i irochaic. 

Aujourd'hui la déroute des v a i e c i s minières a é té 
complète : les métaux ont é té précipités à 310, l s R io 
s 416 l e Thars i s à 120. A la veil le de la l iquidation 
la spéculation fait un vif effort pour se dégegar d-j 
ce* valeurs néfaste*. 

Nos banque^ sont er. bon courant , avse UÙO u s a n c e 
do réaction due v.-als&cibUbiemer.; à doa i ialtsatlons 
da bénéfices. 

N o s chemins sont très bien t e n u s . La prudento 
épargne ne se laisse pas décourager par les hauts 
prix ds leurs act ions e t de leurs obl igat ions . 

Le Suez c i s 2277. La continuation des «plendlde* 
recette* de l 'entreprise assure c o m m e min imum l e 
maintien de dividendes jusqu'alors considéré c o m m e 
m a x i m u m . 

L e d i r ^ c t e g r - g e r a n t :;ALynK» R K L O U X 

Iiiip.Ai.KRED K K H O U X . — u o Noiv - - , R o u b a i x , 17 

MARCHES A TERME 
Cours du 2 Mars 1889 

LAINES PEIGNÉES 

MOIS 

de 

LIVRAISON 

R O U D A I X - T O U K C O I N G 

P e i g n é s l a i n e s m è r e s d e l a P l a t a e t d e l ' U r u g u a y 

Type supra irréductible 

mis N u nitu 

Il a. 1(114 h.'liî 

nets M JOCI 

11 h° |2 4 h ' l | l 

Qualité peigne de fahri^u 

* I 

ma n it nnu 
de ds 

11 h lia i a. ijî 

J a n v i e r . 
F é v r i e r . 
M a r s . . . 
A v r i l . . . 
M a i 

Tain... . 
J u i l l e t . . 
A o û t . . . 
S e p t e m b r e 
O c t o b r e . . 
N o v e m b r e 
D é c e m b r e 

5fi5 » 
5 6 5 » 
5 6 7 ^ 

565 . 
56T» i 
5 0 7 !„ 

540 
537 
537 % 
535 
530 
530 
530 
530 
530 
525 

ans d JOII 

Il h°lil 4 B.'li? 

Qualité peiené courant 

2 

coïts u u TULLE con$ u :m 

ite de (!. I dr 
H h . I [ î | l h. 1,5111 w. l i . ' j i !,. If 

A X V E 1 W 
(par voie télégraphique) 

P e i g n é s B u e n o s - A y r e s 

FRANÇAIS ALLEMASDS B i U O f i l M l 

540 »• 
540 > 
510 » 
535 » 

53*2 
535 > 
53 2 ^ 
530 > 
525 » 

540 » 
540 » 
5 4 0 s 
535 » 
5 3 2 ' ^ 
5 3 2 % 
535 » 
532 M 
5 3 0 » 
5fi5 » 

540 
540 
540 
535 
535 
535 
535 
535 
530 
525 

1.20 „ 
1520 x. 
,515 » 
515 » 
515 • 
512 % 
;5io » 
[510 » 
1505 » 
1505 > 

520 » 
520 » 
515 » 
515 » 
515 » 
51212 
510 D 
510 .. 
505 y, 
505 » 

.:iO » 
520 v 
520 v 
520 . 
520 . 
515 » 
512^ 
510 »,, 
Ô05 » 
505 » ! 

515 

II? 
15 
15 

151T * 

515 » 
517 V-
517 K 
517 •:, 
520 ", 
520 » 
iî'O > 
520 » 
520 » 
5?0 » 

527 S, 
5271, 
527 S 
5871. 
530 » 
530 » 
530 » 
530 » 
530 > 
530 » 

53u » 530 s 
530 » 530 » 
532^' 53o » 
535 »j530 v 
535 » 530 » 
535 s 537 t. 
535 »j537}[| 
535 » 537 «j 
535 » 537l, 
535 > 540 » 

540 i 
540 
540 » 
>40 t 
1540 » 
|542'.; 
542'7. 
r, i2 •; 

MHS MU WllLI tSfiSHJJls 

LAINES BRUTES 

MOIS 

de 

LIVRAISON 

ROL'BAlX.TOURCOCVa 

L a i n e s e n s u i n t d o B u e n o s - A y r e s 

L B H A V H B 
(par voie télégraphique) 

r/YPE I 
Correspondant au type prima bonne 

nie à peigné du Sarre 

Cours de la veille 

de 11 b. l[î I de* 1 

Cours du jour 

de 11 h. l]5 de 4 h l[i 

TYPE 2 
Correspondant au Hpe yrimm bonne 

i peigne d Anv 

Cours de la veille Cours du jour 

de 11 b. l | l de 4 b. 1\{ de 11 h. lit de 4 b. I i ! 

J a n v i e r . . . . 
F é v r i e r . . . . 
Mars -. 
A v r i l 
M a i 
Ju in 
Ju i l l e t . . . 
A o û t 
S e p t e m b r e . 
Octobre . . . 
N o v e m b r e . 
Décembre . 

. 

,, 
^ 

::: » 
... » l 

B u e n o s - A y r e s 

l a B O N N B C O U R A N T E , 
3 6 0(0 

an* Cours du jour 

A i W f i R S 
(par télégraphe) 

B u e n o s - A y r e s 

H C O U R A N T S 
3 4 « l 0 

Cours Cour3 

165 » 
155 % 
155 JZ 
155 V 
l&e » 
150 » 
186 D 
ICC » 
156 » 
15»'. , 

157 » 

... » 
155 » 
155 }„ 
150 » 
156 % 
156 C 
157 » 
157 » 
157 » 
157 » 
157 » 

157 

155 
155 
156 
156 
156 
157 
157 
157 
157 
157 

» 
• 

> W 
» 

% 
12 
» 
» 
» 
» • 

157 

155 
155 
156 
156 
156 
157 
157 
157 
157 
157 

» 
9 

» 
% 
» S 

H 
» B 

> 
» 
-1 

145 
144 
144 
114 
144 

H5 
144 
144 
144 
144 

: 

à 

i-.it
lin.stalli.tlan
pr.nl
Uuie.it
an-Bai.tiste-r.ou
tona.il
anr.ee
3ta.ua
cuas.jqueut.au
pars.il

